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partir des textes (papyri, ostraca) retrouvés dans la région: le caractère relativement homogène des 
noms retrouvés témoigne d’une tendance à transmettre un nombre restreint de noms de génération en 
génération. Les noms de femmes semblent appartenir – plus que les noms masculins – au répertoire 
égyptien. L’ A. porte son attention sur un bâtiment en particulier, la «maison de Sérénos», dont le plan 
architectural permet une interprétation assez fine. Dans une phase antérieure, la construction a abrité 
une école; les murs portent encore les traces d’un enseignement de base de la rhétorique. On trouve 
par ailleurs les restes fragiles de décorations murales, avec des représentations de thèmes mytholo-
giques. L’ A. souligne l’hétérogénéité du substrat culturel de la population dans un même lieu: alors 
que la maison de Sérénos était occupée par des habitants fortement hellénisés, à quelques centaines 
de mètres de distance d’autres individus vivaient selon un mode resté pour l’essentiel égyptien. Cette 
synthèse des recherches sur Amheida/Trimithis, présentée de manière claire et vivante, illustre une 
approche globale de l’archéologie, combinée avec une démarche historique, culturelle et religieuse. 
Elle intéressera aussi bien les spécialistes de l’Égypte romaine que des lecteurs aux horizons plus 
larges. 							                        Paul Schubert

Bertholet, Florence/Schmidt Heidenreich, Christophe (eds): Entre archéologie et épigraphie. Nou-
velles perspectives sur l’armée romaine. ECHO Collection de l’Institut d’Archéologie et des 
Sciences de l’ Antiquité de l’Université de Lausanne. Vol. 10. Peter Lang, Bern/Berlin/Bruxel-
les/Frankfurt am Main/New York/ Oxford/Wien 2013. 253 S., Abb.

Cet ouvrage collectif, issu d’une série de communications présentées lors d’un cours-bloc à l’Univ. 
de Lausanne, rassemble 8 études, suivies d’indices très détaillés, le tout introduit par une préface 
de M. Reddé et un avant-propos de C. Schmidt Heidenreich. Le volume trouve sa cohérence dans 
l’importance accordée à la nécessité d’un dialogue entre archéologues et spécialistes de l’épigraphie, 
dans le domaine des études sur l’armée romaine. C’est à cet exercice – pas toujours aisé – que se sont 
prêtés les A. des études publiées ici. Le regretté D.B. Saddington propose un état de la recherche 
sur les unités auxiliaires, esquissant les perspectives et pistes à explorer, et P. Faure (l’auteur d’une 
importante publication consacrée aux centurions d’époque sévérienne, L’aigle et le cep, 2 vol., 2014), 
une étude originale sur les structures des légions romaines, développée sur la base d’un catalogue de 
80 témoignages (principalement épigraphiques) relatifs à la légion II Parthica. La religion romaine 
est au cœur de deux contributions, celle d’O. Stoll, qui examine avec finesse les cultes des militaires, 
entre divinités traditionnelles et locales, unité et diversité, et celle de C. Schmidt Heidenreich, qui 
s’intéresse aux dédicaces du castellum et vicus de Böckingen et à leur localisation, livrant ainsi un 
avant-goût de la méthode développée dans son ouvrage Le glaive et l’autel (2013). L’attention se 
tourne vers Rome avec la contribution de N. Gex qui étudie les laterculi des castra praetoria (fonc-
tion, lieu, affichage) dans lesquels il propose de voir «le reflet de documents administratifs, voire la 
copie sur marbre des registres officiels de mise en retraite» (129). Couvrant le matériel récemment 
découvert dans la péninsule Ibérique, P. Le Roux rappelle les difficultés inhérentes au fait que l’«on 
ne dispose presque jamais à la fois des inscriptions et des camps» (134). Le volume se termine avec 
l’étude de M. Popescu consacrée aux constructions des militaires en Dacie romaine, sur la base de 
témoignages archéologiques et épigraphiques évoquant la présence de différentes structures (portes, 
murs, principia, schola, statio, sacrarium etc.), et avec celle de J.-P. Laporte qui concerne deux stèles 
inscrites (dont une bilingue, en libyque et en latin) de deux soldats maures rentrés en Kabylie, leur 
terre d’origine, et décédés à 75 et à 89 ans. Dans son ensemble, ce volume représente une contribution 
fort intéressante et stimulante qui intéressera les spécialistes de l’armée romaine et les archéologues 
que les fouilles mettent en contact direct avec l’étude de la culture matérielle des camps et des soldats 
romains.							        Jocelyne Nélis-Clément

Mann, Christian: «Um keinen Kranz, um das Leben kämpfen wir!» Gladiatoren im Osten des Rö-
mischen Reiches und die Frage der Romanisierung. Studien zur Alten Geschichte 14. Verlag 
Antike, Berlin 2011. 320 S., 15 Abb.

Gladiatorenkämpfe gehörten, was lange unterschätzt wurde, durchaus zum öffentlichen Leben grie-
chischer Städte in römischer Zeit. Daher bietet die Erforschung der Gladiatur im Osten eine Mög-


